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-Catho-Contact, je pense à nos 
randonnées et notamment celles qui se 
font parfois dans des lieux et par des 
pistes peu connus. Je m’imagine surtout 
une personne qui prend la route avec 
d ’ a u t r e s e t a v e c u n m a r c h e u r 
professionnel. Il me semble que le 
carême est comme cet exercice-là.

En effet ce dernier est bien un 
parcours, puisqu’il qui va du Mercredi 
des Cendres à Pâques. Puis, la liturgie 
et les textes de cette période nous 
appellent à avancer dans notre vie 
spirituelle. Mais, ne peut avancer que 
celui qui accepte de prendre la route. 
Certes, la route peut parfois inquiéter, 
même si on la connaît. Mais cette 
inquiétude-là vient de celui qui veut nous 
détourner de l’objectif. En fait l’idée que 
le guide maîtrise le chemin nous rassure. 
Là où on ne sait pas comment s’y 
prendre, les autres sont là avec nous.  

Pour bien faire le carême, 
lâchons prise et laissons dès maintenant 
le Seigneur nous préparer. Il nous dira 
ce qu’il faut laisser pour être plus à l’aise. 
Il nous dira aussi ce qu’il faut prévoir 
face aux intempéries. Mais le plus beau, 
sera que chacun avance à son rythme. À 
l’adresse de celui qui voudrait que le 
curé prescrive ce qu’il y a à faire, je 
pense que le meilleur carême repose sur 
un discernement personnel.

T o u t e f o i s , d e u x i d é e s 
permettront à chacun de définir son 
rythme : d’une part, les réalités propres 
de son histoire et d’autre part, l’amour 
personnel qu’il a envers son Dieu. À 

réentendre certaines Paroles de la Bible, 
ceux qui aiment Dieu, ne restent pas là à 
ne rien faire. Au contraire, ils avancent 
au rythme de l’amour qu’ils ont pour leur 
Dieu. Jésus disait par exemple : celui qui 
cherche trouve ; celui qui frappe la porte 
lui sera ouverte (Mt7,7). À Pierre il disait 
« est-ce que tu m’aimes plus que ceux-
ci » (Jn 21,15-17) Réentendons ces 
paroles pour définir notre carême.

Je sais aussi qu’une stimulation 
nous est donnée dans cet exercice.  Au 
départ, on peut douter et surestimer ses 
forces, mais en se lançant on y arrive. 
Puis, la joie d’avoir pu faire quelque 
chose par amour pour Dieu est au 
rendez-vous et elle nous anime toujours. 
En voyant d’autres chercher Dieu avec 
détermination on est aussi motivé. En 
prenant un engagement à deux ou trois, 
la force des uns entraine les autres. Par-
dessus tout, il y a le maître du chantier : 
prenez la route avec Lui, laissez-vous 
conduire par Lui. Vous serez surpris, au 
terme de carême d’avoir fait des efforts 
que ne pouviez pas 
envisager. Le plus beau 
sera avant tout que ce 
chemin nous amène à 
mieux aimer Dieu et 
notre prochain. Voilà 
dans quelle perspective 
nous pouvons aborder 
le carême qui vient.

Père Foti Jean Pierre

Dimanche de la santé
13 février. Une pensée 
pour tous nos malades
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Dimanche de la santé 2022 : message  du pape

« Soyez miséricordieux, comme votre père est 
miséricordieux » (Lc 6, 36). Se tenir à côté de celui qui 
souffre sur le chemin de la charité.

Chers frères et sœurs,

Il y a trente ans, saint Jean-Paul II institua la Journée 
Mondiale du Malade pour sensibiliser le peuple de Dieu, 
les institutions sanitaires catholiques et la société civile à 
l’attention envers les malades et envers tous ceux qui 
prennent soin d’eux.[1]

Nous sommes reconnaissants envers le Seigneur pour le 
chemin parcouru au cours de ces années dans les Églises 
particulières du monde entier. Beaucoup de pas en avant 
ont été accomplis, mais il reste encore une longue route à 
parcourir pour assurer à tous les malades, notamment 
dans les lieux et dans les situations de plus grande 
pauvreté et d’exclusion, les soins dont ils ont besoin, ainsi 
que l’accompagnement pastoral, afin qu’ils puissent vivre le 
temps de la maladie en étant unis au Christ crucifié et 
ressuscité. Que la 30ème Journée Mondiale du Malade – 
dont la célébration culminante ne pourra pas avoir lieu 
comme prévu, à cause de la pandémie, à Arequipa, au 
Pérou, mais se tiendra dans la basilique Saint-Pierre, au 
Vatican – puisse nous aider à grandir en proximité et dans 
le service des personnes malades et de leurs familles.

Miséricordieux comme le Père
Le thème choisi pour cette trentième Journée : « Soyez 
miséricordieux, comme votre Père est miséricordieux » (Lc 
6, 36), oriente avant tout notre regard vers Dieu « riche en 
miséricorde » (Ep 2, 4), qui regarde toujours ses enfants 
avec un amour de père, même lorsqu’ils s’éloignent de lui. 
De fait, la miséricorde est, par excellence le nom de Dieu, 
qui exprime sa nature, non pas à la manière d’un sentiment 
occasionnel, mais comme une force présente dans tout ce 
qu’il accomplit. Il est à la fois force et tendresse. Voilà 
pourquoi nous pouvons d i re , avec s tupeur e t 
reconnaissance, que la miséricorde de Dieu comporte à la 
fois la dimension de la paternité et celle de la maternité (cf. 
Is 49, 15), car il prend soin de nous avec la force d’un père 
et avec la tendresse d’une mère, toujours désireux de nous 
donner la vie nouvelle dans l’Esprit Saint.

Jésus, miséricorde du Père
Le témoin suprême de l’amour miséricordieux du Père 
envers les malades est son Fils unique. Combien de fois 
les Évangiles nous rapportent-ils les rencontres de Jésus 
avec des personnes frappées par différentes maladies. Il 
« parcourait toute la Galilée, enseignant dans leurs 
synagogues, proclamant la Bonne Nouvelle du Royaume et 
guérissant toute maladie et toute langueur parmi le 
peuple » (Mt 4, 23). Nous pouvons nous demander : 
pourquoi cette attention particulière de Jésus à l’égard des 
malades, au point que celle-ci devient même l’œuvre 
principale dans le cadre de la mission des apôtres, 
envoyés par le Maître annoncer l’Évangile et guérir les 
malades ? (cf. Lc 9, 2).

Un penseur du XXème siècle nous suggère une raison : 

« La douleur isole d’une 
manière absolue et c’est de 
cet isolement absolu que 
naî t l ’appe l à l ’au t re , 
l’invocation à l’autre ».[2] 
Quand une personne, dans 
s a p r o p r e c h a i r , f a i t 
l’expérience de la fragilité et 
de la souffrance à cause de 
la malad ie , son cœur 
devient lourd, la peur 
s’accroît, les interrogations 
se multiplient, la demande 
de sens pour tout ce qui 
arrive devient plus urgente. Comment ne pas rappeler, à ce 
propos, les nombreux malades qui, durant cette période de 
pandémie, ont vécu dans la solitude d’un service de soins 
intensifs la dernière partie de leur existence, certes soignés 
par de généreux agents de santé, mais éloignés de l’affection 
des êtres qui leur étaient les plus chers et des personnes les 
plus importantes de leur vie terrestre ? D’où l’importance 
d’avoir auprès de soi des témoins de la charité de Dieu qui, à 
l’exemple de Jésus, miséricorde du Père, versent sur les 
plaies des malades l’huile de la consolation et le vin de 
l’espérance.[3]

Toucher la chair souffrante du Christ
L’invitation de Jésus à être miséricordieux comme le Père 
acquiert une signification particulière pour les personnels de 
santé. Je pense aux médecins, aux infirmiers, aux 
laborantins, à ceux qui sont préposés à l’assistance et au 
soin des malades, de même qu’aux nombreux volontaires qui 
donnent de leur précieux temps à ceux qui souffrent. Chers 
opérateurs de santé, votre service auprès des malades, 
accompli avec amour et compétence, transcende les limites 
de la profession pour devenir une mission. Vos mains qui 
touchent la chair souffrante du Christ peuvent être un signe 
des mains miséricordieuses du Père. Soyez conscients de la 
grande dignité de votre profession, comme de la 
responsabilité qu’elle comporte.

Bénissons le Seigneur pour les progrès que la science 
médicale a accomplis surtout ces derniers temps ; les 
nouvelles technologies ont permis d’établir des parcours 
thérapeutiques qui sont d’un grand bénéfice pour les 
malades ; la recherche continue à apporter sa précieuse 
contribution pour combattre d’anciennes et de nouvelles 
pathologies ; la médecine de rééducation a largement 
développé ses connaissances et ses compétences. Mais tout 
cela ne doit jamais nous faire oublier la singularité de chaque 
malade, avec sa dignité et ses fragilités. [4] Le malade est 
toujours plus important que sa maladie et c’est pourquoi toute 
approche thérapeutique ne peut pas négliger l’écoute du 
patient, son histoire, ses angoisses et ses peurs. Même 
lorsqu’il n’est pas possible de guérir, il est toujours possible 
de soigner, il est toujours possible de consoler, il est toujours 
possible de faire sentir une proximité qui manifeste de 
l’intérêt davantage pour la personne que pour sa pathologie. 
C’est pourquoi je souhaite que les parcours de formation des 
personnels de santé soient capables de rendre disponible à 
l’écoute et à la dimension relationnelle.



Les lieux de soins, maisons de miséricorde
La Journée Mondiale du Malade constitue aussi une 
occasion propice pour faire porter notre attention sur les 
lieux de soins. Au cours des siècles, la miséricorde 
envers les malades a conduit la communauté 
chrétienne à ouvrir d’innombrables “ auberges du bon 
Samaritain ”, où les malades de tout genre pourraient 
être accueillis et soignés, surtout ceux qui ne trouvaient 
pas de réponse à leur question de santé, à cause de 
leur indigence ou de l’exclusion sociale ou encore des 
difficultés de soigner certaines pathologies. Dans ces 
situations, ce sont les enfants, les personnes âgées et 
les personnes les plus fragiles qui en font les frais. 
Miséricordieux comme le Père, de nombreux 
missionnaires ont accompagné l’annonce de l’Évangile 
par la construction d’hôpitaux, de dispensaires et de 
maison de soins. Ce sont des œuvres précieuses à 
travers lesquelles la charité chrétienne a pris forme, et 
l’amour du Christ dont ses disciples ont témoigné, est 
devenu plus crédible. Je pense surtout aux populations 
des régions les plus pauvres de la planète, où il faut 
parfois parcourir de longues distances pour trouver des 
centres de soins qui, malgré leurs ressources limitées, 
offrent ce qui est disponible. La route est encore longue 
et dans certains pays recevoir des soins appropriés 
demeure un luxe, comme l’atteste, par exemple, le peu 
de vaccins disponibles contre le covid-19 dans les pays 
les plus pauvres ; mais encore plus le manque de soins 
pour des pathologies qui nécessitent des médicaments 
bien plus simples.

Dans ce contexte, je désire réaffirmer l’importance des 
institutions catholiques de santé : elles sont un précieux 
trésor à soutenir et sur lequel veiller ; leur présence a 
caractérisé l’histoire de l’Église en raison de leur 
proximité avec les malades les plus pauvres et les 
situations les plus oubliées.[5] Combien de fondateurs 
de familles religieuses ont su écouter le cri de frères et 
de sœurs privés d’accès aux soins ou mal soignés et se 
sont prodigués à leur service ! Aujourd’hui encore, 
même dans les pays les plus développés, leur 
présence constitue une bénédiction car elles peuvent 
toujours offrir, en plus des soins du corps avec toute la 
compétence nécessaire, la charité pour laquelle le 
malade et sa famille sont au centre de l’attention. À une 

époque où la culture du déchet est si répandue et où la 
vie n’est pas toujours reconnue digne d’être accueillie et 
vécue, ces établissements, en tant que maisons de la 
miséricorde, peuvent être exemplaires pour soigner et 
veiller sur chaque existence, même la plus fragile, de son 
commencement jusqu’à son terme naturel.

La miséricorde pastorale : présence et proximité
Au long du cheminement de ces trente années, la 
pastorale de la santé a vu également son indispensable 
service être toujours plus reconnu. Si la pire 
discrimination dont souffrent les pauvres – et les malades 
sont les pauvres en santé – est le manque d’attention 
spirituelle, nous ne pouvons pas manquer de leur offrir la 
proximité de Dieu, sa bénédiction, sa Parole, la 
célébration des Sacrements et la proposition d’un chemin 
de croissance et de maturation dans la foi.[6] À ce 
propos, je voudrais rappeler qu’être proche des malades 
et leur offrir un accompagnement pastoral n’est pas 
seulement la tâche réservées à quelques ministres 
spécifiquement dévoués à cela. Visiter les malades est 
une invitation que le Christ adresse à tous ses disciples. 
Combien de malades et de personnes âgées vivent chez 
eux et attendent une visite ! Le ministère de la 
consolation est un devoir de tout baptisé, en se 
souvenant de la parole de Jésus : « J’étais malade et 
vous m’avez visité » (Mt 25, 36).

Chers frères et sœurs, à l’intercession de Marie, santé 
des malades, je confie tous les malades et leurs familles. 
Unis au Christ, qui porte sur lui la douleur du monde, 
puissent-ils trouver sens, consolation et confiance. Je 
prie pour tous les personnels de santé afin que, riches en 
miséricorde, ils offrent aux patients, en plus des soins 
adaptés, leur proximité fraternelle.

À tous, je donne de tout cœur la Bénédiction apostolique.
Rome, Saint-Jean-de-Latran, 10 décembre 2021, 
mémoire de Notre Dame de Lorette.

Dans une légende juive, des rabbins racontent qu’Adam 
et Eve, chassés par Dieu du jardin d’Eden, arrivent à 
l’émouvoir une fois de plus en Lui disant leur peur de 
vivre dans un monde empli de dangers. Dieu sort de son 
trésor une perle, une goutte d’eau, et la leur donne en 
leur disant  : « chaque fois que vous vivrez des moments 
difficiles, cette eau coulera de vos yeux et vous vous 
souviendrez que je prends soin de vous ». Et l’histoire 
de conclure que Dieu nous rappelle, même dans nos 
larmes, qu’Il reste proche de nous. 
Le bonheur véritable est possible : il se trouve dans la 
proximité avec le Seigneur, dans l’intimité avec le Père. 
Par Jésus, et dans l’Esprit, notre vie s’unit à celle de 
Dieu… Tel est le trésor que le Christ a apporté au 
monde et qui peut changer notre existence. Heureux 
sommes nous de pouvoir l’accueillir et le reconnaître ! 

Père Jean Christophe Meyer
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Canonisations - Béatifications

En cette année 2022, il est à remarquer que plusieurs 
français seront béatifiés ou canonisés : 

Le 3 mai 
C h a r l e s d e F o u c a u l d 
(1858-1916), prêtre et ermite 
assassiné en Algérie, béatifié en 
2005 ;
Mil i taire français issu de la 
n o b l e s s e , e x p l o r a t e u r e t 
géographe, Charles de Foucauld 
se sent appelé à tout laisser pour 
suivre Jésus. Il entre à la Trappe le 
15 janvier 1890. En quête de 
pauvreté, d'abnégation et de radicalité, il quitte les 
Trappistes pour devenir ermite, pour suivre Jésus, le 
pauvre artisan de Nazareth. La Prière de l’abandon 
forme le cœur de sa spiritualité. En 1904, il part vivre 
chez les Touaregs dans le Sahara algérien. Il est 
assassiné le 1er décembre 1916 à Tamanrasset, 
devant la porte de son ermitage.
César de Bus (1554-1607), prêtre français, fondateur 

de la Congrégation des Pères de la 
Doctrine chrétienne et des Ursulines ;
Originaire de Cavaillon (Vaucluse), César 
de Bus a dans les premières années de 
sa vie une vie mondaine, avant de 
tourner son attention vers les plus 

pauvres. Ordonné prêtre à 38 ans, il s’est attaché à 
l’évangélisation des campagnes, des enfants et des 
analphabètes. Le fondateur de la Congrégation des Pères 
de la Doctrine chrétienne s’appuie sur des catéchèses 
attractives et faciles à comprendre. Il a ainsi renouvelé la 
formation des fidèles en France.

Le 22 mai, Béatification de  Pauline Jaricot 
Elle contribua, par son 
action infatigable, au 
renouveau de l’action 
missionnaire dans le 
monde.
Déjà nommée patronne 
des missions par le pape 
François en octobre 
2 0 1 9 l o r s d u m o i s 
missionnaire mondial, Pauline Jaricot rejoint d’autres 
grandes figures lyonnaises bienheureuses telles que le 
père Antoine Chevrier ou encore Fredéric Ozanam.
Lyonnaise issue de la bourgeoisie, Pauline Jaricot a 
consacré sa vie à la Mission, au service des pauvres et à 
la prière. Cette laïque est la fondatrice de la Propagation 
de la Foi, l’une des quatre Œuvres Pontificales 
Missionnaires, aujourd’hui présentes dans 140 pays.
Après avoir créé la Propagation de la Foi, Pauline Jaricot 
comprend que sans la prière, l’Église et la Mission ne 
peuvent vivre. En 1826, elle crée le Rosaire Vivant : la 
récitation du Rosaire est répartie entre des groupes de 15 
personnes (20 aujourd’hui). Chaque personne s’engage à 
réciter quotidiennement une dizaine en méditant un des 
mystères de la vie de Jésus. Ainsi chaque jour le Rosaire 
est récité en entier par le groupe.

Le 4 septembre. c’est Jean 
Paul 1er qui sera béatifié sur la place saint 
Pierre de Rome. 
Albino Luciani, né le 17 octobre 1912 à 
Canale d'Agordo, en Italie, et mort le 28 
septembre 1978 au Vatican, est le 263ᵉ 
pape de l’Église catholique, élu le 26 août 
1978 sous le nom de Jean-Paul Iᵉʳ. Son 
pontificat ne dure que 33 jours. En Italie, il 
est surnommé il Papa del sorriso et il sorriso di Dio.

Saint Irénée de Lyon devient 
le 37e Docteur de l’Église

Le pape François a 
officiellement déclaré le  
21 janvier saint Irénée, 
évêque de Lyon du IIe 
s i è c l e , D o c t e u r d e 
l’Église.
C’est une annonce qui 

était attendue. Il y a donc désormais cinq Docteurs 
de l’Église français. Le 7 octobre 2021, le pape 
François avait annoncé qu’il déclarerait saint Irénée 
de Lyon « docteur de l’Église avec le titre de Doctor 
unitatis [docteur de l’unité, en latin] ». Cette demande 
avait été formulée auprès du pape François par le 
cardinal Philippe Barbarin, primat des Gaules, lors de 
son déplacement à Rome en janvier 2018.
Un combattant des hérésies
Deuxième évêque de Lyon, entre 177 et 202, saint 
Irénée s’est illustré par sa dénonciation de l’hérésie 

dualiste qui affirmait que les êtres humains sont des âmes 
divines emprisonnées dans un monde matériel. Soucieux de 
l’unité de l’Église, il est en revanche intervenu auprès du pape 
pour empêcher d’excommunier les communautés qui fêtaient 
Pâques à une autre date que l’Église romaine.
Son désir de sauver l’unité des chrétiens et de transmettre la 
véritable foi l’a poussé à écrire de nombreuses lettres. Elles 
sont devenues rapidement un ouvrage en cinq livres nommé 
Adversus haereses (Contre les hérésies). Avec cet ouvrage, il 
est aussi devenu le tout premier auteur chrétien à parler des 
«Évangiles » et à s’interroger sur leur nombre. Le message 
intellectuel et spirituel de ce géant du christianisme primitif est 
toujours actuel.
L’Église attribue officiellement le titre de Docteur à des 
théologiens auxquels elle reconnaît une autorité particulière de 
témoins de la doctrine, en raison de la sûreté de leur pensée, 
de la sainteté de leur vie, de l’importance de leur œuvre. 
Actuellement, l’Église compte 36 Docteurs de l’Église dont 
quatre Français : saint Bernard de Clairvaux, Hilaire de 
Poitiers, François de Sales, Thérèse de Lisieux. 
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Saint Joseph, père nourricier si fidèle de l'Enfant Divin, 
époux virginal de la mère de Dieu, protecteur puissant de 
la sainte Eglise, nous venons vers vous pour nous 
recommander à votre protection spéciale. Vous n'avez 
rien cherché en ce monde sinon la gloire de Dieu et le 
bien du prochain. Tout donné au Sauveur, c'était votre 
joie de prier, de travailler, de vous sacrifier, de souffrir, 
de mourir pour lui. Vous étiez inconnu en ce monde et 
cependant connu de Jésus, ses regards reposaient avec 

complaisance sur votre vie simple et cachée en lui.
Saint Joseph, vous avez déjà aidé tant d'hommes, nous 
venons vers vous avec une grande confiance. Vous voyez 
dans la lumière de Dieu ce qui nous manque, vous 
connaissez nos soucis, nos difficultés, nos peines. Nous 
recommandons à votre sollicitude paternelle cette situation 
d i ffic i le (expr imez vot re 
demande à saint Joseph).

M e r c i , s a i n t J o s e p h , 
d'intercéder auprès du Père 
afin de trouver une solution à 
notre demande. Nous la 
mettons entre vos mains qui 
ont sauvé Jésus-Enfant.

Avant tout, implorez pour 
nous la grâce de ne jamais 
nous séparer de Jésus par le 
péché, de le connaître et de l'aimer toujours plus, d’aimer 
toujours Marie, votre épouse, de vivre toujours en présence 
de Notre Seigneur, de tout faire pour sa gloire et le bien 
des âmes, et d'arriver un jour à la vision bienheureuse de 
Dieu pour le louer éternellement avec vous.

Amen

Je vous salue Joseph

Vous que la divine grâce a comblé

Le Sauveur a reposé dans vos bras et grandit

sous vos yeux ;

Vous êtes béni entre tous les hommes

Et Jésus l’enfant divin de votre virginale

épouse est béni.

Saint Joseph

Donné pour père au Fils de Dieu,

Priez pour nous dans nos soucis

De famille, de santé, de travail,

Jusqu’à nos derniers jours,

Et daignez nous secourir

A l’heure de notre mort. Amen

Cette réunion devait se faire en présence de notre 
Vicaire Général et de sa secrétaire mais elle a été 
décallée et reportée au 23 février. Nous devions 
préparer la visite pastorale de notre évêque qui a 
lieu à la fin avril.

Partage des dernières nouvelles : 
- Problème de réglage de la sono de l’église de 
Neufchâtel… elle appartient à la mairie.
- des  paroissiens sont touchés par la Covid…
- La doyenne de l'ensemble paroissial, Madame 
Denise Malzy (épouse d’un professeur de biologie 
de Saint-Paul), 105 ans, vit probablement ses 
derniers mois, elle a préparé ses obsèques et a 
reçu le sacrement des malades.
- Une jeune femme de 28 ans, originaire de Saint 
Cosme et vivant à Saumur, a été victime de 
féminicide. Elle sera inhumée à Saint Cosme mardi 
prochain.
- Madame Evrard, qui s’occupait de la Chapelle de 
Notre Dame de Toutes Aydes, est décédée, ses 
obsèques ont été présidées par le père Jean Marc 
André. Thérèse Huet et Renée Lamarre prennent 
désormais le relais pour ouvrir la chapelle. 
- Le Père aimerait organiser un pèlerinage du 10 au 
15 mai à Fatima. 

Assemblées Générales de deux associations en lien 
avec la paroisse : Les Amis de Saint Nicolas de 
Mamers et les Amis des des Orgues de Mamers 

Extrait du compte rendu de l’Equipe d’Animation Paroissiale du19 janvier

(voir les comptes rendus dans ce numéro du bulletin.)

Les petites fraternités locales
Difficultés pour mobiliser les gens.
Ce qui existait est toujours là : END, équipes du 
Rosaire, groupes de Prière des Mères, équipes Quo 
vadis, (mais Anne-Claire signale que l’équipe-pilote 
Quo Vadis du Mans est en cours de réflexion et 
suspend son activité), Espérance et Vie (Anne se 
propose de faire un article pour le journal paroissial, le 
mouvement dans le diocèse a redémarré il y a 2 ans.) 
Anne Pierre, (épouse du diacre et mère d’un prêtre) se 
propose de faire une intervention un dimanche sur 
Lourdes-Cancer-Espérance.

Pastorale de la santé 
Ce matin, 12 janvier, a eu lieu une réunion avec la 
Pastorale de la santé, 
Catherine Ramond, est en fin de mandat. Isabelle 
Mandron, le Père Foti, le Père Cherel, le Père 
Christian .
Le Père Foti accepterait d’être aumônier à mi-temps à 
l’hôpital de Mamers. Cela ne touche pas que les 
Mamertins car il y a un service « soins de suite » et 
« soins palliatifs » qui drainent des personnes de plus 
loin.
Conséquence de cet engagement : le Père Foti serait 
moins présent à la paroisse. Il va y avoir une réunion 
avec le directeur de l’hôpital avant le 1er février.

Saint Joseph fêté le 19 mars 



Extrait du compte rendu de l’Assemblée Générale des Amis des Orgues

Après avoir présenté ses voeux au nom des 
AOM, le Président, Loïc Desauty a, dans son rapport 
moral et culturel, remercié les personnes présentes, 
rappelé que les deux années écoulées ont été 
perturbées par la crise sanitaire, et précisé qu’il était 
heureux de pouvoir faire cette assemblée générale 
en présentiel.
La volonté de l’association à valoriser les orgues, en 
faisant connaitre cet instrument auprès de différents 
publics est intacte. Cela se fait et se fera par des 
récitals et concerts, mais aussi au travers du site 
Internet, de la page Facebook, et des cours 
dispensés aux élèves.
L’orgue de Mamers commence à avoir une certaine 
notoriété.

Bilan des activités 2021 :
-Cours dispensés auprès de deux élèves
-Lancement de la souscription pour le relevage des 

orgues, le 15 décembre 2020
-Récital donné par Loïc Desauty, le 13 juin 2021
-Mise en place de la souscription en ligne via le site 

Internet
-Lancement du parrainage des tuyaux 
-Signature de la convention avec la Mairie de 

Mamers (pour le relevage des orgues)
-Récital des remerciements donné le 17 octobre 

2021, par Loïc Desauty
-Début des travaux du relevage, le 18 octobre 2021

Pour 2022, les projets sont les suivants :
-Remontage de l’Orgue au printemps (souhaité pour 

Pâques)
-Bénédiction des orgues par l’Evèque du Mans, fin 

mars (si tout va bien)
-Récital d’inauguration des orgues, les 8 ou 15 mai (à 
confirmer), dans le cadre de la journée nationale de l’orgue
-Présentation à cette occasion du « registre des 
donateurs »
-Récital le 11 septembre 2022
-Concert de Noël donné par Loïc Desauty, le 22 décembre 
2022

Patrick Bernetière, trésorier, a présenté la situation 
financière de l’association.
En 2021, on dénombre 34 adhérents pour un montant de 
1525€, soit une cotisation moyenne de 45€. 
A noter que les cotisations n’ont pas augmenté depuis la 
création de l’association à savoir : membre : 20€ ; soutien 
30€ ; bienfaiteur : 100€ Le trésorier rappelle que 
l’association délivre un reçu fiscal, qui ouvre droit à 
réduction d’impôts de 66%.

Il présente ensuite le registre des donateurs, qui va être 
réalisé, dans lequel on va retrouver la liste des donateurs, 
qui souhaitent y être référencés, et des informations autour 
de l’orgue et de son relevage, avec des photographies pour 
l’illustrer. 

Les crêpes
250 g de farine de blé       -        70 g de sucre roux
1 pincée de sel                  -       1⁄2 l de lait
un peu de rhum et un peu de sucre vanillé
2 oeufs

Dans un saladier verser la moitié de la farine, 
puis rajouter les oeufs un à un, rajouter ensuite un peu de 
lait puis de la farine puis à nouveau du lait et ainsi de 
suite.

Laisser reposer 1 heure, votre pâte est prête
Avec sa forme ronde et sa couleur dorée, la crêpe 
ressemble au soleil, cet astre qui nous éclaire.

La Chandeleur (fête des chandelles) est une 
ancienne fête païenne et latine, devenue ensuite 
une fête religieuse chrétienne correspondant à la 
présentation de Jésus au Temple et sa 
reconnaissance par Syméon comme « Lumière qui 
se révèle aux nations »

Si on parlait de la chandeleur?
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Travail dans un champ de betteraves

La betterave pour les vaches était cultivée autrefois, 
par mon père et mon frère. Ils en faisaient quelques 
ares tous les ans. Elles étaient semées au 
printemps , puis binées et démariées l’été. En 
automne les betteraves étaient arrachées et 
disposées en rangées . Elles étaient effeuillées à 
l’aide d’une serpe. Les feuilles étaient entassées. 
Mon père et mon frère utilisaient une fourche à 
pierres, beaucoup plus large qu’une fourche 
ordinaire, pour les prendre. Ils les chargeaient dans 
un  « baniau » ou tombereau qui était reculé dans 
une grange et vidé à la main sur un tas. C’était un 
travail très dur et harassant .
Nous récoltions la balle du blé et la mélangions aux 
betteraves broyées à l’aide d’un coupe racines. 
Nous ajoutions de l’aplati composé d’orge et 

d’avoine encore appelé mélasse et qui était réduite 
à l’aide d’un aplatisseur puis nous chargions des 
seaux  que nous apportions dans  les étables. 
Ces travaux n’existent plus dans les fermes 
puisque les agriculteurs utilisent le silo de maïs , le 
tourteau et aliments préparés venant d’usines. 
Nous accompagnions notre père et notre frère  
durant ces travaux.

Marie Claude Cabaret

L e m o n t a n t 
des casuels 
baptêmes et 
mariages est 

proche de celui de 2020 et le montant des quêtes 
n’est pas revenu au niveau de 2019 (-15%). Le 
denier avait progressé de 6% en 2019 et de 1% en 
2020. En 2021, les dons au denier sont de 1 500 
026 €, en baisse de 5,9% (-94 238 €). Cette 
évolution est principalement liée à une baisse du 
nombre de donateurs qui reste à analyser. 

C e l a r a p p e l l e l a n é c e s s i t é d ’ u n e 
communication adaptée et régulière, tout au long de 
l’année, pour déclencher la démarche du don. Une 
enquête récente (octobre 2021) de l’institut IPSOS 
pour la Conférence des Evêques de France (CEF) 
confirme que seulement 1 catholique pratiquant sur 
3 donne au denier. Elle montre aussi que 7% des 
catholiques non pratiquants effectuent un don au 

denier chaque année. Ces chiffres sont source 
d’espérance quant aux nouvelles personnes qui 
pourraient signifier leur appartenance à l’Eglise par un 
don au denier. 

Les autres collectes (vocations, prêtres âgés, 
chantiers) sont stables en 2021 par-rapport à la 
moyenne des années précédentes. 

Le montant des legs et assurances vie reçus 
au cours de l’année 2021 est inférieur de 50% par-
rapport à la moyenne des trois années précédentes. 
Nous pouvons rendre grâce pour l’intention des 
personnes qui ont légué, pour leur attachement à 
l’Eglise et à ses missions. 

Des exemplaires d’une brochure « legs » 
peuvent vous être adressées sur simple demande . 
Cette brochure est destinée à être remise à des 
personnes qui s’interrogent sur un acte de donation 
ou de legs. 
Association diocésaine du Mans – Maison Saint 
Julien CS 61637 - 26 rue Albert Maignan 72000 LE 
MANS  02 43 81 71 80 .

Les ressources en 2021 : Merci pour votre soutien

Les réunions du Mouvement Chrétien des Retraités 
ont repris en présentiel pour la joie de tous. Il vous est 
possible de rejoindre l’équipe en place. 

Les réunions ont désormais lieu le 
3ème jeudi du mois à 14h30 au 
presbytère de Mamers. 
Pour toute information merci de 
contacter Rosine : 02 43 97 77 39.



s
o

u
s
 r

é
s
e

rv
e

 d
e

 m
o

d
i fi

c
a

t i
o

n
s
 é

v
e

n
t u

e
l l e

s
.

8 de 16



s
o

u
s
 r

é
s
e

rv
e

 d
e

 m
o

d
i fi

c
a

t i
o

n
s
 é

v
e

n
t u

e
l l e

s
.



Intentions de messes en février

Si vous souhaitez recommander des messes pour le 

mois à venir, merci de nous les signaler avant le 15 

du mois en cours, accompagnées d’un chèque de 

18 euros par intention de messe à l’ordre de « A.D. 

Paroisse ». Elles paraîtront alors dans le bulletin.

Le 2/II : Mamers, Antoinette et Alphonse CHICOINE, 
chanoine Pierre DAVOUST
Le 4/II : St Vincent des Prés : Chantal de 
ROQUEFEUIL, son fils Aymar, son gendre Hervé
Le 4/II : La Fresnaye : Lucienne SENE
Le 5/II : Marolles : Madeleine HUBERT, Françoise 
BOULAY, Roger et Alain BOULAY, Adrienne COTTIN
Le 5/II : Mamers : Alphonse ROCHE
Le 9/II : Mamers, Antoinette et Alphonse CHICOINE, 
chanoine Pierre DAVOUST
Le 13/II : Mamers : Michel ESNAULT, Chantal de 
ROQUEFEUIL, son fils Aymar, son gendre Hervé
Le 13/II : Marolles : Madeleine HUBERT, Françoise 
BOULAY, Roger et Alain BOULAY
Le 16/II : Mamers, Antoinette et Alphonse CHICOINE, 
chanoine Pierre DAVOUST
Le 18/II : Marolles : Françoise BOULAY
Le 19/II : Marolles : André MOULIN, Françoise, Roger 
et Alain BOULAY
Le 20/II : Mamers : Chantal de ROQUEFEUIL, son fils 
Aymar, son gendre Hervé
Le 20/II : La Fresnaye : Claude GREMILLON, Les 
âmes du Purgatoire
Le 23/II : Mamers, Antoinette et Alphonse CHICOINE, 
chanoine Pierre DAVOUST

Le 26/II : Notre-Dame de Toutes Aydes :Antoinette 
et Alphonse CHICOINE, chanoine Pierre DAVOUST 
Le 26/II : Mamers : pour les vivants et défunts d’une 
famille

Le 4/III : St Vincent des Prés : Chantal de 
ROQUEFEUIL, son fils Aymar, son gendre Hervé
Le 13/III : Mamers : Louis et Françoise BOSCHAT, 
Chantal de ROQUEFEUIL, son fils Aymar, son 
gendre Hervé
Le 20/III : Mamers : Denise GAIGNARD, Chantal de 
ROQUEFEUIL, son fils Aymar, son gendre Hervé
Le 20/III : La Fresnaye : Anciens d’Algérie
Le 26/III : NDTA : Lucette EVRARD
Le 27/III : Mamers: Les âmes du Purgatoire
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« Qu’est-ce que je peux bien vous confesser 
comme péchés? 
Je vais tous les dimanches à la messe, je 
mène une vie bien réglée, je me couche tôt, 
je suis à l’heure au travail, et je lis tous les 
jours la Bible et …

- Oui, oui, bien, bien, mon fils mais tu vas voir 
que ça va sacrement changer quand tu 
sortiras d’ici, lui lance en l’interrompant 
l’aumonier de la prison. »

Les blagues du père Bruno 
in « Les perles du curé » éd. Artège



Qu’il aille au diable Le diable ! 
J’aime avoir la chair de poule. Pourtant les trucs 
diaboliques me font peur. Est ce que le diable existe 
vraiment ? N’est-ce pas une invention? 

Il faut parfois faire confiance à sa peur : si le diable t’effraie, 
c’est qu’il n’est pas une invention, mais une réalité. Et 
certains ont d’ailleurs d’it que sa plus belle ruse est de faire 
croire…. qu’il n’existe pas. La Bible en parle dès les 
premiers chapîtres de l’Ancien et du Nouveau Testaments. 
Elle dit qu’il est malin (c’est l’un de ses noms), rusé, 
raisonneur, menteur. Il semble aussi qu’il soit dangereux de 
commencer à discuter avec lui ; il suffit de voir à quoi cela 
conduit Eve. Même Jésus refuse de débattre avec ce 
« beau parleur ». Il lui oppose simplement la Parole de Dieu. 
Un conseil : quand on croit que le diable n’est pas loin, 
mieux vaut s’éloigner sans discours… 
Le diable ne manque pas de noms. Jésus l’appelle « le père 
du mensonge » (Jn 8,44). On le surnomme aussi le 
« tentateur » ou le « séducteur ». Il est enfin « satan » 
(l’adversaire ), et « diabolos » (le diviseur). Tous ces noms 
en disent long sur sa façon d’agir ! 
Qui divise t-il? L’homme et Dieu, et les hommes entre eux. 

L’église Saint-Nicolas, monument historique, a 

besoin de travaux de remise en état et d'entretien, 

l’association des Amis de Saint-Nicolas vient 

d’être créé dans ce but

L’église Saint-Nicolas, bâtiment religieux historique 

de la capitale du Saosnois, nécessite de nombreux travaux 

de remise en état et d’entretien. Ce bâtiment a subi des  

modifications qui l’ont transformé depuis au moins 600 

ans. L’association Les Amis de Saint-Nicolas s’est donc 

créée, forte de nombreux Mamertins, croyants ou pas, et 

aussi de résidents d’autres communes.

L’association validée 

L’assemblée générale constitutive s’est déroulée samedi 

dernier au sein de l’édifice en présence d’environ 25 

personnes dont le père Christian Le Meur et du maire 

Frédéric Beauchef. « Nous allons faire la lecture des 

statuts, si des points doivent être modifiés, dites-le 

nous. Ensuite nous élirons le bureau » a lancé le 

prêtre. Tout a été validé « n’oublions pas que l’église 

se situe en centre-ville, elle est un point fort lié au 

tourisme. Il faut porter intérêt sur cet édifice, les 

mûrs, la peinture, l’immobilier, le mobilier. Ce sont 

de gros projets, il faudra des fonds et évaluer 

d’abord le coût des travaux » a ajouté l’édile. On peut 

prévoir des  travaux sur la structure de l’église à partir 

de  2026. 

Un conseil d’administration riche 

Le conseil d’administration a été constitué, il est 

composé de treize personnes. Le Père Christian Le 

Meur est élu président « mais je ne resterai 

éternellement pas ici », Christian Philibien est élu vice-

président ; Anne-Marie Pierre est secrétaire-adjointe, 

soutenant Richard Itté, secrétaire. La trésorerie est 

confiée à Kö-Ken, son adjointe est Viviane Bidault. Le 

maire a rappelé que Les Amis de Saint-Nicolas est une 

association d’intérêt général « les dons à des 

organismes d’intérêt général ou reconnus d’utilité 

publique ouvrent droit à une réduction d’impôt sur 

le revenu égale à 66 % du montant versé dans la 

limite de 20 % du revenu imposable ». 

Kö-Ken, artiste-peintre, propose que pour des dons 

d’une valeur de 400 € minimum, elle offrira au donateur 

un tableau d’une valeur de 200 €.  

Le logo de l’association a été 

retenu au cours de cette premiere 

Assemblée Générale.

Notes prises par Richard ITTE, 

secrétaire.

Première assemblée des  Amis de Saint-Nicolas de Mamers

Contre qui nous dresse t -il ? Contre Dieu et contre les 
autres. Le soupçon, la jalousie, le mensonge, la 
calomnie sont ses signatures. Mais on a parfois 
tendance à mettre le diable à toutes les sauces- et c’est 
lui faire trop d’honneur. Car si tout le bien vient de Dieu, 
ce serait un peu facile de dire que tout le mal vient du 
diable. Il cherche souvent à se faire passer pour un 
autre dieu, aussi puissant que le Dieu d’amour, ce qui lui 
permet de nous convaincre que nous ne pouvons lui 
résister. Or, c’est faux. Ne cherchons pas à nous 
dédouaner  ! Reconnaître que nous sommes les auteurs 
du mal qui nous détourne de Dieu c’est déjà commencer 
d’en sortir. 
Sans nous, sans notre intérêt sans notre consentement , 
le diable est réduit à l’impuissance. Car il a perdu !  Les 
chrétiens d’autrefois qui sculptaient des démons aux 
faces grimaçantes et déformées sur les cathédrales 
avaient raison de se moquer du diable. Ils le remettaient 
à sa juste place, celle d’un perdant . 
Le diable a été vaincu une fois pour toute. Jésus l’a 
emporté sur le péché et la mort, les armes de Satan. 
Chaque foi que tu te tournes vers Dieu en le priant - 
« délivre-nous du mal », tu participes à cette victoire. 

QUESTIONS DE JEUNES - QUESTION DE VIE



Lecture du livre du prophète Malachie

Ainsi parle le Seigneur Dieu : Voici que j’envoie mon messager pour qu’il 
prépare le chemin devant moi ; et soudain viendra dans son Temple le Seigneur 
que vous cherchez. Le messager de l’Alliance que vous désirez, le voici qui vient 
– dit le Seigneur de l’univers. Qui pourra soutenir le jour de sa venue ? Qui pourra 
rester debout lorsqu’il se montrera ? Car il est pareil au feu du fondeur, pareil à la 
lessive des blanchisseurs. Il s’installera pour fondre et purifier : il purifiera les fils 
de Lévi, il les affinera comme l’or et l’argent ; ainsi pourront-ils, aux yeux du 
Seigneur, présenter l’offrande en toute justice. Alors, l’offrande de Juda et de 
Jérusalem sera bien accueillie du Seigneur, comme il en fut aux jours anciens, 
dans les années d’autrefois.
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A propos du pèlerinage en Bretagne, 
voici la proposition : 

Jour 1  Lundi 20 juin : départ depuis  Mamers 
ou Le Mans
 En route vers le Mont Saint Michel depuis 
Mamers et Le MANS
 Mont Saint Michel - Mont Dol Cathédrale de 
Dol
Hébergement à Créhen

Jour 2   Mardi 21 juin  Dinard et Saint Malo
 Vieille ville de Dinard, usine marémotrice sur le 
barrage de la Rance- promenade sur le GR34. 
Déjeuner dans le restaurant « Le Prieuré » à 

Dinard
 Visite de Saint Malo ses remparts, sa 
cathédrale

Jour 3  Mercredi 22 juin  
 Erquy, le Cap Fréhel et Dinan

——

D’après les premières estimations (fin 
janvier), le prix du pélérinage serait de 250 
à 300 euros. 

Pour tout renseignements contacter les 
pèlerinages diocésains 02 43 54 50 09



Le Carême est un temps liturgique de dévotion à Dieu 
associée à une alternance de jours de jeûne complet et 
de jours d'abstinence d'une durée de quarante jours que 
l’Eglise catholique a instituée au IVᵉ siècle en référence 
aux quarante jours de jeûne de Jésus-Christ dans le 
désert.

Le pape Grégoire premier institue aux alentours de l'an 
591 la coutume, en ce mercredi, de consacrer au service 
divin les cendres des rameaux de l'année précédente et 
de tracer avec ces cendres une croix sur le front des 
fidèles. ... La première prière pour la bénédiction des 
cendres date du XI e siècle.

«Souviens toi que tu es poussière, et que tu 
retourneras poussière», « Convertis toi et crois à 
l’Evangile »

La cendre est ainsi ce signe de pénitence, que les 
chrétiens reçoivent sur le front des mains d'un prêtre, 
sous la forme d'une croix.

Avec le mois de mars commencera le 
temps du Carême. 
Il commencera officiellement le 2 mars avec la célébration de 
l’imposition des cendres en signe de volonté de faire 
pénitence et se terminera avec la célébration du Jeudi Saint. 

Hymne pour le temps de Carême

Peuple de Dieu, n’aie pas de honte,
Montre ton signe à ce temps-ci !
En traversant l’âge du monde,
Cherche ton souffle dans l’Esprit ;
Lève ton hymne à sa puissance,
Tourne à sa grâce ton penchant :
Pour qu’il habite tes louanges
Et soit visible en ses enfants.

Tiens son amour, tiens son épreuve ;
C’est dans la joie qu’il te confia
Toute la charge de son œuvre
Pour qu'elle chante par ta voix :
Ne te replie pas sur toi-même
Comme si Dieu faisait ainsi !
C’est quand tu aimes que Dieu t’aime,
Ouvre ton cœur, fais comme lui.

Va, puise dans ton héritage
Et, sans compter, partage-le ;
Gagne l’épreuve de cet âge,
Porte partout le nom de Dieu !
Qu’il te rudoie, qu’il te réveille :
Tu es son corps, dans son Esprit !
Peuple d’un Dieu qui fait merveille,
Sois sa merveille d’aujourd’hui.

La prière de l’angelus

L’ange du Seigneur apporta l’annonce à Marie
R/ Et elle conçut du Saint-Esprit.

Je vous 
salue Marie, pleine 
de grâce, Le 
Seigneur est avec 
vous, Vous êtes 
bénie entre toutes 
les femmes, Et 
Jésus, le fruit de 
vos entrailles, est 
béni. Sainte Marie, 
mère de Dieu, Priez 

pour nous, pauvres pécheurs, Maintenant, et à 
l'heure de notre mort.

V. Voici la Servante du Seigneur
R/ Qu’il me soit fait selon votre parole.
Je vous salue Marie...

V. Et le Verbe s’est fait chair
R/ Et il a habité parmi nous.
Je vous salue Marie...

V. Priez pour nous, sainte Mère de Dieu
R/ Afin que nous soyons rendus dignes des 
promesses du Christ.

Prions. Que ta grâce, Seigneur, se répande en nos 
coeurs. Par le message de l'ange, tu nous a fait 
connaître l'Incarnation de ton Fils bien aimé, 
conduis-nous, par sa passion et par sa croix jusqu'à 
la gloire de la résurrection. Par le Christ, notre 
Seigneur. Amen.



Lorsque la mort du conjoint survient … la rupture est 
toujours douloureuse : mort soudaine ou attendue … 
Adulte jeune, ou, avancé en âge , la mort surprend 
toujours . Il va falloir apprivoiser l’absence de l’être aimé, 
vivre le deuil au jour le jour ;  faire face à cet état qui 
bouleverse et fragilise l’existence. 

Le veuf … La veuve …est subitement enfermé(e) dans 
une camisole émotionnelle. L’onde de choc , le 
traumatisme ,l’état de sidération… éléments qui 
anesthésient le quotidien ; tout bascule … tout semble 
insurmontable… 

Mais Jésus n’a-t-il pas dit : « Heureux ceux qui pleurent 
car ils seront consolés »(Mt5) ? Une promesse qui donne 
à celles et ceux qui ont perdu un être cher le droit 
d’espérer que le Christ vienne habiter et remplir leur 
cœur ; espérer vivre en communion des Saints avec le 
défunt. Autant de chemins différents qui peuvent apporter 
joie et réconfort à celui qui demeure ici-bas .

Le mouvement Chrétien d’ « Espérance et Vie » aide à 
comprendre le ressenti du veuvage . Il permet de passer, 
par- delà l’épreuve , de la mort à la vie .

Histoire du Mouvement .

En 1941,de jeunes veuves de guerre parisiennes se 
réunissent pour faire face à leur nouvel état de vie dans la 
fidélité à leur Foi . Accompagnées et encouragées par le 
Père Henry Caffarel ( qui fût par la suite fondateur des 
premières équipes Notre-Dame), elles créent en 1943 le 
mouvement spirituel des veuves . Des groupes démarrent 
en province .

En 2000, le mouvement s’ouvrent aux veufs et adopte 
comme dénomination « Espérance et Vie » .

Acrostiche :

Ecoute Soutien Parole Evangile Réconfort Amitié Nouvel 
élan Compréhension Eglise                                     
Emotion Transition     Vérité Identité Evolution                                 

 Si le mouvement est resté inactif quelques années sur le 
diocèse du Mans , il a été relancé en 2019 par une petite 
équipe de laïcs désireux de redynamiser l’élan du Père 
Caffarel .

Ce mouvement fait partie de la Pastorale des familles et 
les activités sont organisées en lien avec l’équipe 
nationale .

Sur notre secteur du nord Sarthe un petit groupe de 
parole pour partager en toute confidentialité chaque 
mois . Les fiches thématiques d’animation permettent 
d’aborder de nombreux sujets : compréhension, entraide, 
convivialité ,solitude, enfants, Foi , culpabilité, affectivité, 
loisirs , projets …..

Les Journées diocésaines à la Maison Saint Julien au 
Mans, un samedi par trimestre en général avec 
l’enseignement d’un prêtre et Eucharistie à l’oratoire .

Une grande rencontre Nationale à Lourdes tous les 5 
ans : ce temps fort du mouvement a pour but de 
« rassembler » tous les veufs et veuves pour un congrès 
avec de nombreux intervenants de qualité . Le grand 
rassemblement prévu en juin 2021 a été annulé en raison 
des circonstances sanitaires … reporté au 2-3-4-5 
Octobre 2022 ! D’ici là , nous gardons confiance et nous 
nous préparons à aller ensemble à Lourdes 

Nous voulons être des veufs et des veuves porteurs 
d’Espérance .

Loin de nous enfermer dans les angoisses de la mort, la 
précarité de notre vie humaine nous invite à saisir la 
saveur inestimable de l’instant présent .

C’est le dernier enseignement de celui … de celle … qui 
est parti(e)… Par sa mort il nous enracine davantage 
dans la vie… dans une vie où l’on accepte désormais de 
vivre sans lui mais où l’on apprend en sentant sa 
présence silencieuse à nos côtés à dire « je t’aime » !

L’académicien Jean d’Ormesson avait eu cette phrase si 
juste : «  Il y a quelque chose  de plus fort que la mort , 
c’est la présence des absents dans la mémoire des 
vivants »

                                                                                                                                                                                                                                               
Anne d’A. 

Espérance et Vie … Mouvement Chrétien pour les années de veuvage Et 
l’accompagnement des veufs et veuves 

La prochaine rencontre nationale du 

mouvement aura lieu à 

Lourdes les 1er, 2 et 3 octobre 2022  autour 

du thème "Veuves, veufs, ENSEMBLE, 

PORTONS L'ESPERANCE"

Un site dédié sera prochainement mis en 

ligne. 

N'hésitez pas à nous contacter :

Espérance et Vie - 3 rue Montbrun - 75014 

Paris

Tél. : 01 45 35 78 27 - Mail : 

esperance.vie@orange.fr
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Période du 16  décembre - 15 janvier
Nous avons célébré leurs funérailles chrétiennes et 
nous les portons, ainsi que leur famille, dans la prière. 

Le 21/12 : Claude GREMILLON, La Fresnaye sur Ch 85 ans 
Le 22/12 : Roger CHOTARD, Mamers 83 ans 
Le 27/12 : Marie Françoise ALBERT, Moncé-en-S. 71 ans
Le 3/I : Alberte TOUCHARD, Mamers 87 ans
Le 5/I : Mireille CORPET, Mamers 77 ans
Le 5/I : Lucienne SENE, Chassé 100 ans
Le 6/I : Pierre MICHEL, Saint Cosme 86 ans
Le 7/I : Maurice BUSSON, Chérancé 88 ans
Le 7/I : Michelle TEYSSEDRE, Marolles les Braults 90 ans
Le 8/I : Roger CAREL, Mamers 85 ans
Le 10/I : Ludovic POUSSIN, St Cosme 51 ans

Le 12/I : Jeannine LE TOURNEUX, St Vincent des Prés 88 ans
Le 13/I : Georges HEULAND, St Rémy du Val 97 ans
Le 13/I : Thérèse LIGOT, St Vincent des Prés 87 ans
Le 14/I : René MAILLARD, Saint Cosme en Vairais 89 ans
Le 14/I : Madeleine HUBERT, René 95 ans
Le 15/I : Lucette EVRARD, St Rémy du Val 78 ans

Le 18/XII : à René, Juline BOURILLON, fille de Clément et de 
Heléna DECHERF, demeurant René

R

Intentions de prière 
du pape 

FÉVRIER
P o u r l e s f e m m e s r e l i g i e u s e s e t 
consacrées : Prions pour les religieuses et 
les consacrées, en les remerciant pour leur 
mission et leur courage, afin qu’elles 
continuent à trouver de nouvelles réponses 
aux défis de notre temps.

MARS
Pour une réponse chrétienne aux défis de 
la bioéthique : Prions pour que, face aux 
nouveaux défis de la bioéthique, les 
chrétiens promeuvent toujours la défense de 
la vie par la prière et l’engagement social.

Cyrille, aussi appelé Constantin le Philosophe, né 
vers 827 ou 828 à Thessalonique et mort le 14 
février 869 à Rome, et son frère Méthode, évêque 
de Sirmium né entre 815 et 820 à Thessalonique et 
mor t le 6 av r i l 885 en Grande Morav ie 
(probablement à Velehrad), sont connus comme 
« les Apôtres des Slaves », c'est-à-dire ceux qui ont 
évangélisé les peuples slaves de l'Europe centrale.
L'Église catholique fête les deux saints le 14 février 
depuis 1970. Le 31 décembre 1980, le pape Jean-

Une prière des époux. 
« Seigneur, père saint, Dieu tout-

puissant et éternel, nous rendons grâce et 
nous bénissons ton saint nom; tu as créé 
l'homme et la femme et as béni leur union 
pour qu'ils soient l'un pour l'autre une aide 

et un soutien.
Souviens-toi de 
nous aujourd'hui.
Protège-nous et 
fais que notre 
amour, à l’image 
de celui du Christ 
et de l’Eglise, 
soit un don et un 
dévouement.
Accorde-nous de 
vivre longtemps 

ensemble, dans la joie et la paix, afin que 
nos cœurs fassent sans cesse monter vers 
toi, par ton Fils dans l'Esprit-Saint, louange 
et action de grâces.
Par le Christ, notre Seigneur. Amen. »

Ont été accueillis dans l’Eglise par le baptême. 
Du 16 décembre au 15 janvier

Paul II les a proclamés co-patrons de 
l’Europe avec saint Benoît. Jusqu'à la fin du 
neuvième siècle, la langue officielle d'écriture 
des Bulgares était le grec. Le génie de 
Byzance, incarné en Constantin - Cyrille et 
Méthode, a guidé Slaves et Bulgares vers 
une culture d'expression slave.

Prions pour la paix en Europe

NOS PEINES et NOS JOIES
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  Initiatives
- Le pape rencontrera les évêques de la 
Méditerranée à Florence, le 27 février 2022.

- Une plaisanterie de mauvais goût: Quelle 
surprise de voir du caca dans l’église Notre-Dame 
de Mamers! Après la disparition du Cierge Pascal 
et de la lampe du sanctuaire il y a quelques 
semaines, c’est donc la troisième surprise qui ne 
fait pas plaisir. Nous demandons un minimum de 
respect de la part de chacun et surtout de la 
vigilance de la part de tous. 

- Depuis le premier janvier, de nouveaux 
registres de baptême sont mis en œuvre dans 
l’ensemble du diocèse.  Nous saluons au 
passage le travail formidable effectué par les 
dizaines de bénévoles en paroisse qui préparent 
les registres et les formulaires, permettant de 
laisser une trace écrite et fiable des sacrements 
célébrés. 

- Redécoupage des paroisses: Depuis 
septembre 2021, et encore plus tôt pour la ville du 
Mans, 5 groupes de travail se réunissent dans la 
Sarthe pour faire un état des lieux de ce qui se vit 
et envisager l’avenir des paroisses. Ils tiennent 
compte d’abord de la richesse de la vie fraternelle 
locale sur laquelle on pourra et devra s’appuyer, 

Dans l’agenda du mois de février et mars

Date Lieu Evénement 

13 février
13 mars

 Etablissement Saint 
Thomas d’Aquin

  Journée de préparation au 
mariage des fiancés

 17 février  Presbytère de Mamers  Réunion du Mouvement 
Chrétien des Retraités

 23 février  Salle Blottiere, Mamers  Réunion interdoyenné 
redécoupage territorial

Commentaires

 Nous souhaitons la bienvenue à 
celles et ceux qui nous rejoignent

  Curés et diacres du Nord Sarthe, 
et de notre Vicaire Général

 2 mars Neufchâtel, Mamers et 
Marolles, messes

  Mercredi d’entrée en Carême 
des chrétiens

 Les chrétiens se font imposer les cendres 
en signe de pénitence

 5 mars  Cathédrale du Mans  Appel décisif des catéchumènes  

 16 mars   Presbytère  Réunion de l’EAP  

comme le P. Le Saux nous y invitait à la suite du synode 
de 2019. Chaque groupe, constitué des doyens, des 
prêtres et de paroissiens investis dans la pastorale, 
chaque équipe de travail a inventé sa propre méthode, 
en fonction des charismes de chacun. Objectif : faire à 
notre évêque et d’ici le mois de juin une proposition de 
nouvelle organisation du territoire. Affaire à suivre ! 

Prière de Mgr Le Saux pour la fraternité :
Dieu le Père de tous les hommes, aide-nous à 
reconnaître en tout homme, un frère, en toute 

femme, une soeur.
Enlève de nos coeurs tout germe de haine, de 

malveillance et de violence. Libère-nous de la peur 
les uns des autres. Jésus notre frère, toi qui t’es 

rapproché de nous par le chemin de la vulnérabilité 
et de l’humilité. Apprends-nous à regarder nos 

frères et soeurs comme tu les as regardés, à les 
écouter, à les servir. 

Apprends nous la confiance, la miséricorde, à aimer 
comme tu aimes jusqu’au pardon. Esprit Saint, toi 

qui es l’amour de Dieu répandu en nos coeurs, paix 
et joie, fais de nous des artisans de la fraternité. 

Apprends nous à sortir de nous mêmes pour 
marcher à la rencontredes autres. Accorde à nos 
petites fraternités locales de goûter la joie de ta 

présence. Trinité Sainte, mystère de communion, 
source de l’amour véritable, garde-nous dans l’unité.
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